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1. ZOOM SUR LA PERMANENCE REFUGIE-E-S DE REVIVRE 

Entretien avec Sabreen AL RASSACE, 
responsable de la permanence réfugié-e-s

“ Bonjour Sabreen, peux-tu nous parler de ton travail à la permanence ? ”

“ Avec mon équipe, nous travaillons autour de 3 axes principaux : 

	 * la phase de l’accueil qui est cruciale car il s’agit de rencontrer des deman-
deur-euse-s d’asile arrivant en France pour la première fois, en général, sans attache familiale, ne 
parlant pas français, sans hébergement immédiat, sans argent ou très peu, souvent malades, 
traumatisé-e-s, pour lesquels, il faudra expliquer un arsenal administratif tout autant déstabilisant 
voir traumatisant.  L’accueil pour nous est véritablement un temps d’échanges, d’écoute, d’at-
tention, de rires. Nous prenons le temps afin de bien identifier les besoins spécifiques, les de-
mandes, le moral, la santé pour pouvoir mieux accompagner et orienter. 

	 * la phase de l’accompagnement sert à mettre en place et en œuvre les actions ou 
interventions auprès des différentes structures, instances, associations afin de répondre au mieux 
aux besoins et aux demandes identifiées auparavant. Il s’agit d’effectuer une prise en charge 
adaptée à la personne, de résoudre le problème. 

LE MOT DE MICHEL MORZIÈRE, 
PRÉSIDENT D’HONNEUR DE REVIVRE

Notre devoir d’accueil des réfugiés syriens

De mars 2011 à fin décembre 2017, 20975 
Syriens ont obtenu le statut de réfugié de la part 
de la France. Cela fait aussi 7 ans que Revivre, 
dans le cadre de sa permanence, accompagne 
les réfugié-e-s syrien-ne-s dans leur procédure 
de demande d’asile et s’efforce de résoudre les 
problèmes d’hébergement et de mise en place des 
prestations sociales pour les cas les plus difficiles.

Revivre va faire face à de nouveaux défis alors 
la nouvelle loi “asile - immigration” achève 
son parcours législatif, loi qui a suscité nombre 
d’interrogations et critiques quant à ses 
conséquences sur les conditions d’accueil des 
réfugiés (sorties rapides des centres d’accueil – 
Cada, risques de ruptures de scolarité et d’aide 
sociales …).

Cette nouvelle loi, qui réduit à six mois (contre 
onze environ) le délai d’instruction de la 
demande d’asile, recours compris, nous impose 
un devoir encore plus important d’efficacité 
quant à l’apprentissage du français, la mise 
en place d’hébergements puis de logement et 
l’insertion professionnelle.

Nos moyens financiers et humains sont limités 
mais il est de notre devoir d’humanité de 
redonner à ces familles l’espérance. Revivre 
y prend sa part avec toute l’énergie de ses 
adhérents, bénévoles et salariés-e-s.

Michel Morzière
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LE PROGRAMME AFRI 

Le programme 
« Actions pour les femmes réfugiées isolées » 

mis en place par la permanence : 
un programme pluridisciplinaire et inclusif

	
* et enfin l’orientation :  il ne s’agit pas d’un panneau d’indication mais bien de les orienter vers 
des structures prenant le relais en cas de maladies ou de problèmes psychologiques, parfois 
psychiatriques.”

“ Quelles évolutions vois-tu dans les gens qui viennent te voir à la permanence ? ” 

“ Si entre 2012 (date d’ouverture de la permanence) et 2014, les demandeur-euse-s d’asile sem-
blaient majoritaires, à partir de 2015, nous avons commencé à recevoir beaucoup de réfugié-e-s 
statutaires relevant d’un cadre juridique de droit commun et qui rencontraient de nombreuses dif-
ficultés dans leur parcours en France. Quant à leur état psychique ou social, hélas pas d’évolution 
car le moral est bas, le travail manque, les questions perdurent mais leur patience et leur courage 
sont exemplaires. Toutes, tous restent des philosophes. ”!

“ A quelles problématiques es-tu confrontée ? ” 

“ Les problématiques les plus récurrentes sont l’hébergement (pour les demandeur-euse-s 
d’asile), le logement car réfugié-e-s syrien-ne-s ou pas, l’immobilier à Paris et en Ile-de-France, les 
conditions d’accès à la location décente et durable plombent un moral déjà bas ! ”

“ Quelles solutions vois-tu ? ” 

“ Pour les demandeur-euse-s d’asile, il faut que le dispositif national d’accueil en charge de ce 
public améliore sa coordination afin de dégager plus rapidement des places en CADA. De plus 
des familles avec des enfants mineurs parfois handicapé-e-s moteur et mentaux se retrouvent 
sans toit ni abri pendant des semaines voire des mois. L’OFII (Office français de l’Immigration et 
Intégration) est chargé de détecter cette vulnérabilité lors de l’entretien d’enregistrement d’asile à 
la Préfecture mais ce dernier arrive  trop tard, 3 semaines à 1 mois et demi après en Préfecture. 
La solution d’hébergement devrait alors être proposée ou étudiée dès l’enregistrement en PADA 
(première étape d’asile avant la préfecture et l’OFII). 

Pour les réfugié-e-s statutaires, soit ils ne trouvent pas de travail pour payer un loyer soi, s’ils en 
ont en, leur dossier est écarté en l’absence de garant. Les personnes peuvent alors se retrou-
vent en errance résidentielle pendant des mois, à la solde d’un marchand de sommeil avec des 
logements étroits, indécents, mal chauffés, humides, chers, parfois pas aux normes. Il faudrait 
que la condition de garant ne soit pas opposée systématiquement aux statutaires afin de faciliter 
leur accès au logement. J’ai fait remonter le sujet à  l’ « équipe logement » de Revivre qui est en 
train d’étudier la question. ”

“ Le mot de la fin ? ” 

“ Si ce travail reste difficile en interface permanente avec les émotions d’un public primo-arrivant, il y 
a une leçon de vie à travailler au service de femmes, d’hommes et d’enfants qui ont tant supporté 
et supportent tant. ”

DDDDD

Permanence réfugié-e-s

Horaires d’ouverture au public: mardi, mercredi, jeudi 10h-13h et 14h-18h 
100 Boulevard de Belleville - 75020 Paris

Métro Belleville (ligne 2 ou 11) ou Couronne (ligne 2)
Contact : refugiesrevivre@gmail.com

DDDDD

L’équipe en charge du programme Afri, de 
gauche à droite : Dania (demandeuse d’asile 
primo-arrivante) ; Nuhad (réfugiée statutaire) 
; Sabreen (coordonnatrice Afri) et Wafa 
(bénévole Accueil et Afri)

DDDDD

Les femmes réfugiées isolées requièrent une prise 
en charge adaptée. 

La permanence a alors mis en place 
un programme spécifique « Afri » pour 
répondre concrètement à leur situation en 
termes d’accompagnement, d’hébergement, 
de logement, d’insertion professionnelle, 
d’apprentissage de la langue française, 
d’intégration. Il est mené sous forme inclusive 
via des ateliers avec des réfugiées syriennes 
identifiées comme meneuses de troupes/activités. 

Ex : cours de Feldenkrais, cours de danse et 
théâtre thérapeutique, ateliers de formations, 
inscription aux cours de français.

DDDDD

Ce programme fait l’objet d’un soutien financier 
spécifique par la fondation Raja Danièle 
Marcovici.
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2. RETOUR SUR LES EVENEMENTS PASSES
Vie de l’association 

Assemblée générale du 10 mars  2018 – élection du nouveau conseil d’administration puis du bureau 

Le 10 mars dernier  a eu lieu l’assemblée générale de Revivre à la Maison de la Sagesse à Paris 13ème. Elle a permis de rendre compte de 
la riche activité 2017, d’approuver les comptes 2017,  des orientations budgétaires pour 2018, d’élire un nouveau conseil d’administration et 
de faire un point Sur la situation en Syrie.

Suite à son élection, le conseil d’administration s’est réuni pour élire un nouveau bureau, qui est désormais composé de : Viviane Glasman, 
présidente ; Bernard Bénédict, trésorier ; Françoise Morzière, trésorière-adjointe ; Sophie Kamaropoulos, secrétaire générale ; Roman Foy, 
secrétaire général adjoint. Michel Morzière reste président d’honneur de Revivre.

Le témoignage (traduit de l’arabe) de Randa, Syrienne de Homs, passée par 
la permanence

“ Un jour de mois de novembre 2017, j’ai rencontré une amie connaissant le bureau de Revivre, 
celle-ci me conseilla de m’y rendre afin de débloquer ma situation après lui avoir confié mes diffi-
cultés administratives et l’impasse dans laquelle je me trouvais. 

Cela faisait 2 ans que je vivais en France et les gens autour de moi abusaient de ma confiance 
sans vraiment m’aider, me mettant dans des situations inextricables. Je suis donc allée à la per-
manence et j’ai pu constater que les employées s’affairaient avec humanité, abnégation, patience 
et chaleur au service des Syriens réfugiés et nouveaux arrivants. 

Journée de solidarité avec les femmes syriennes le 11 mars 2018 à 
l’Institut du Monde arabe

Revivre a participé à l’organisation d’une journée de solidarité avec les 
femmes syriennes (contre le viol des femmes dans les prisons du ré-
gime) le dimanche  11 mars à l’Institut du monde arabe à Paris.

Articulée autour d’une table ronde traitant du viol comme arme de de-
struction» et de la projection du film « Le Cri étouffé » en présence de 
Manon Loizeau et d’Annick Cojean. Cette journée a permis de revenir 
sur le sort réservé aux femmes par le régime de Bachar el-Assad et de 
l’impact de ces crimes sur la société syrienne. 

18 mars 2018 -  7ème anniversaire de la révolution syrienne

Le dimanche 18 mars a eu lieu le 7ème anniversaire de la révolution syrienne afin de rappeler que les revendications du peuple syrien ne sont pas 
mortes malgré la destruction, la mort et l’exil. A l’appel de plusieurs associations, un grand rassemblement a été organisé place du Châtelet, suivi 
d’une marche - sous la neige - dans les rues de Paris. A la fin de la marche, différents orateurs ont pris la parole. 

Avant de connaître le bureau de l’association, j’étais comme désespérée, désemparée et la permanence fut ma bouée de sauvetage.  Je me suis 
donc rendu à chacune de mes difficultés et à chaque fois, les employées me recevaient avec empathie et sérieux débloquant petit à petit ma sit-
uation d’errance résidentielle en me trouvant un logement décent, en m’aidant financièrement, et en m’accompagnant dans toutes les démarches 
relatives à ma nouvelle situation. 

Je ne sais comment exprimer mes sentiments à leurs égards si ce n’est remercier l’association Revivre d’avoir permis que cette permanence travaille 
pour les syriens.  La permanence de Revivre ne m’a pas seulement aidée mais m’a redonné confiance en moi et espoir dans la vie. Je me dois de 
remercier encore les fantastiques Sabreen et Asma du bureau de Revivre ainsi que remercier l’ensemble de l’association. ”
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3. « SORTONS AVEC REVIVRE »

Le groupe de bénévoles de Sortons avec Revivre regroupent des Français/francophones et 
Syrien-ne-s et proposent différentes activités de groupe, tout au long de l’année, à raison d’une 
à deux sorties par mois : soirées dabké, pique-niques ou repas partagés, visites de monuments 
ou de Paris, sorties au cirque/à la patinoire ou en bateau mouche …

Fin mars et avril,  Sortons avec Revivre a participé au festival des cinémas du Maghreb et du 
Moyen-Orient :
- le 31 mars, Mohamad Taha, archéologue de Palmyre, membre du CA de Revivre, est intervenu 
à Saint-Denis à l’issue de la projection du documentaire « Syrie, les derniers remparts du 
patrimoine » ; Revivre a également obtenu une vingtaine d’entrées qui ont été distribués via 
Sortons avec Revivre ;
 - le 1er avril, un grand bal dabké à Saint-Denis a été organisé. Pendant 1h30, une centaine 
de personnes de toutes générations et origines ont dansé la dabké, danse traditionnelle de 
partage ;
-  le 14 avril,  pour la clôture du festival, une sortie a été prévue pour voir le film « L’Insulte » au 
cinéma Le Studio d’Aubervilliers, en présence du réalisateur du film Ziad Doueiri qui a pu répondre 
aux questions de la salle. La projection a été suivie d’un buffet libanais (prévu dans le billet offert 
par Revivre à la trentaine de participants). Plus d’une trentaine de personnes ont participé à cette 
sortie.  

Sortons avec Revivre a également organisé (le 21 avril) une visite guidée du musée d’Orsay 
ouverte aux adultes comme aux enfants (il y a eu 2 groupes). Chaque groupe a pu bénéficier des 
explications d’une conférencière adaptée au public et d’une traduction en arabe (par des partici-
pants syriens francophones).  A l’issue de la visite, les groupes se sont retrouvés pour aller sur les 
quais de Seine acheter des glaces puis se poser sur les pelouses des Invalides pour prolonger 
une belle journée ensoleillée.

Rejoignez notre groupe fermé sur Facebook pour être au courant de notre actualité. 

DDDDD 

REVIVRE RECHERCHE DES BÉNÉVOLES 
POUR SON DISPOSITIF LOGEMENT

Au regard de ses nombreuses 
sollicitations et du développement de 
ses missions, l’équipe « logement » 
de Revivre recherche des bénévoles, 
notamment pour l’aider à accom-

pagner les locataires syrien-ne-s dans 
les démarches administratives.  

Contact : Frédéric Anquetil, re-
sponsable de l’équipe « hébergement 

d’urgence et logement »:  
logementsrevivre@gmail.com

DDDDD

NOUS RECHERCHONS TOUJOURS 
DES BÉNÉVOLES ET DES HÉBERGEURS 

SOLIDAIRES

Contactez-nous à : 
contact.revivre@gmail.com

Faire un don/adhérer 
à Revivre via Hellosasso

* Notre site Internet 
http://association-revivre.fr

* Nos pages Facebook :
« Association Revivre » 

& « Sortons avec Revivre ».

DDDDD

4. PROGRAMME VACANCES 

En partenariat avec Solidarité Laïque, Revivre a développé un « programme vacances » pour 
permettre à des familles syriennes de partir cet été. Il s’agit de leur donner l’opportunité de couper 
quelques temps de Paris et de leur quotidien mais aussi de leur faire découvrir la France  et sa di-
versité de régions. Revivre expérimentera cette année des accueils bénévoles estivaux ;  plusieurs 
personnes se sont déjà portées volontaires pour accueillir chez eux, à la mer, la montagne ou la 
campagne, quelques vacanciers Syriens.

Festival des cinémas du Magreb & Moyen Orient, participation de Revivre
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NOUS N’OUBLIONS PAS TOUS CEUX OU TOUS CELLES QUI SONT ENCORE                                                         
DANS LES PRISONS DU RÉGIME SYRIEN ET CEUX ET CELLES QUI ONT DISPARU …

5. ACTUALITÉS DE REVIVRE EN SYRIE 

• Le projet de « la Maison de Palmyre » (« Al Beit al Tadmori »)

Revivre soutient le projet de la « Maison de Palmyre », portée par Mohamad Taha. Récem-
ment, Revivre a apporté une aide financière pour aider à remettre en état de fonctionnement 
l’école du projet dans le camp d’Al Roukhban, à la frontière syro-jordanienne, détruite lors 
d’une tempête. 

Présentation du projet : 

Sans lien avec une organisation religieuse, politique ou armée, le projet de « la Maison de 
Palmyre » («  Al Beit al Tadmori »)  a été lancé en  septembre 2016, dans le but de :
	 * rassembler les Palmyriens (habitants de la ville de Palmyre en Syrie) survivants 
dans une « maison citoyenne » dont chaque  pièce reconstitue un morceau de leur patrimoine 
perdu et de les former à la reconstruction future, matérielle et immatérielle, de leur ville, joyau 
du patrimoine de l’humanité. 
	 * encourager les Palmyréniens, où qu’ils soient, à retourner dans leur foyer 
ancestral (élan du « droit au retour ») ;
	 * reconstruire : fournir un environnement aux citoyens déplacés pour reconstruire 
leur communauté par le développement de centres et de programmes de formation, à la fois 
sur le plan social et économique ;
	 * préserver le patrimoine traditionnel à travers des programmes innovants liés à 
la culture, la musique, la langue, la flore et la faune, l’environnement, l’archéologie, les cou-
tumes, les traditions..., impliquant les citoyens dans la préservation de leur patrimoine culturel.
	 * concevoir, développer et organiser toute action permettant de soutenir  les 
Palmyréniens déplacés  en Syrie  ou réfugiés à l’extérieur du pays ;
	 * contribuer aux actions d’information sur la situation des droits de  l’Homme en 
Syrie, en développer notamment la solidarité avec les victimes des droits de l’Homme dans 
ce pays.

Le projet tente de résister à toutes les conditions difficiles rencontrées et continuer à 
offrir des services aux Palmyréniens déplacées à l’intérieur de la Syrie.

Il a ainsi déjà commencé à former du personnel et créé des centres dans les villes syriennes 
de Killi, Hazano et Al Roukhban dans les domaines du patrimoine, de l’enfance, des femmes, 
de la jeunesse, de la santé, de la recherche et analyse, éducation, coopération intercommu-
nale, droits de l’homme et prévention des conflits. 

Il a également en vue de mettre en place de structures de suivi psychologique pour as-
surer le bien-être de la population, de former des jeunes pour développer leurs compétences 
techniques et responsables pour générer des revenus et des emplois dans tous les secteurs 
de la société et de doter les centres de santé de mesures préventives et curatives adéquates, 
de médecins, de soins de santé et de formation aux premiers secours.

• Suivre l’actualité syrienne

Pour suivre l’actualité en Syrie, vous pouvez consulter :

- Syrie news (actualité quotidienne) : https://syrie.news/2018/05/03/syrie-journee-3-mai-2018/

- Les bulletins d’informations publiés par le Comité Syrie-Europe, Après Alep : ex. le n°4 d’avril : https://esprit.presse.fr/actualites/comi-
te-syrie-europe-apres-alep/bulletin-d-information-n-4-41496


